
LE CANARD

L'Angleterre garde pour elle ses
pommes de terre qu'elle entoure de
roastbeefs et de solliaitude. Elle leur
donne des noms d'oiseaux : la beauté
d'Hébron, le Régent précoce, le Ro-
gnon international, le Magnum bo-
num. Elle cst même arrivée à leur
donner des noms latins, ce qui est
le comble de l'afiection.

Les Français peuvent faire des ex-
positions d'arts décoratifs et d'arts
non décoratifs, d'arts ineohérents et
d'arts cohérents, J olin Bull expose
des pommes de terre, car il sait bien
que c'est le vrai Moyen d'avoir les
sympathies des gros seigneurs toat
habillés de soie.

Le sac de pommes de terre rempla-
cerait avec avantage le fameux sac
de laine du lord-maire.

En fait d'arts d6coratifs rien ne
vaut la douce pomine de terre. Elle
chante dans la friture chaude pschi !
psuhi 1 la cavatine de la gourmandise,
et coupée en rondelettes d'or elle res-
reible à des " sovereings " tout
neufa. Blottie dans sa robe de chant-
bre elle vous garde dans sa pulpe sa-
voureuse les molles rêveries du coin
du feu, les assoupissements du "l et
home." Comment l'aimes-tu mon
vieux Patrick, cette truffe anglaise ?
Avec une bonne et solide tranche
d'York ou bien avec un monuiunt-
tal roasbeef, ou encore avec un bon
morceau de fiomage de Chester ac-
compagné d'un coup de brandy ?

Je vois que tu t'en pourlèches déjà
tes lèvres de papistes......

Eh bien ti n'auras que des coups
du fusil et des ballus de plomb.

Le Sirop de Druides

SCENE D'lNTERIEUR

Le petit Champagne, sa bonne et sa maman.

LA MERE (à la servante).-Je vous avais recommandé, Zoé, de faire attention au petit. Vous l'avez en
core laissé jouer conme d'habitude avec toute espèce de choses, et le voilà déjà sale et barbontilléconime tout.

LA sEtVANTE.-C'est pas ma faute, madame, j'fais ben mon possible, mais quand ces petits chenapans que
vous voyez là viennent jouer avec lui, il n'y a plus moyen d'en venir à bout.

LA M ERE (à son fils).-Al I c'est comme ça que tu te conduis quand je n'ai pas les yeux sur toi espèec
de netit malpropre Aesitôt ue ton- re arrivera . ir t n .4--Câ Alée d nt t .s endra

LI y avait deux ans que la station Le petit l'a eue, la raclée promis
de Pulleseux-les-Bains jouissait d'un
suces mérité Ses eaux sulfureuses
avaient d'incontestables propriétés
thérapeutiques et les malades ailu- tuerie pour faire le dernier numér
aient. Aussi le proprietaire de cette dc la feuille hebdomadaire qu'il ai-
source miraculeuse, M. Doubleclou, lait quitter.
se frottait il les mains toute la o En voici le ju prer-ier ulléseux "

née avec une jubilation croissante, Il qu'on lisait, le lendemain, cn tête du
avait uis toute sa fortune dehors, journal
mais que lui imoortait ? N'etait-il I IJn archéologue bien connu, lc
pas tûr de la décupler.1pas ~r e ladttu 1~lr. avant NI. .,qui vient de passeri

Aussi, se voyant déjà huit ou dix Plus d'Un tuis à PUlléseuK Ies-Batus..
fois millionnaire, était-il devenu ab- y a fait une découverte extrémementl
solunctît insupportable. Il affctait curieuse. C'est celle d'un lote ci-
des airs méprisants avec ceux qui lui etière gaulois, qui était exclusive-
parlaient, et avait ordinairemeut une ment réservé à la sépulture des drti.
figure à claquer. des. Il va adresser un mémoire à 1'.-

Ce fut sur ces entrefaites qu'il lit cadétie des inscriptions et belles let-
counnai.-sance du docteur Leroublard. tres sur cette nécropole si curieuse,

Le docteur Lcroablard était un laquelle, par suite des afLissements
jeune patricien de la Faculté du Pa- de terrain, est traversée dcpuis des
ris lui celeclaitr sa voie. 01t avait centaines d'aunées par la nappe d'eau
fort vanté à M. IDoubleclou son intel- qui alimente les sourees de Pulléseux
ligence et soi activité. Si bien que les Bains. c'est même uniquement
celui-ci avait conîçu le projet de Io- leur passage à travers ces ossements
der à Pulleseux-les Ulains un journal sacrés qu'elles doivent leur richesse
spécial, " L'Etoilc de Pullescux, " sulfureuse. Nos nombreux baigneurs
et de mettre le douteur Leroublard à seront heureux d'apprendre que co
sa tête. qu'ils boivent n'est autre chose qtt

Le 'lecteur, consulté sur ce sujet, du sirop de druides.
accepta avec untlousiasme et s'instal- Le lendemain, toute la colonie flot-
la à son nouveau poste. tante de Pulléscux les-Bains s'étit

" L'Etoile du Pulleseux " eut un enfuie e poussant des cris d'horreur:
succès fou. Les baigneurs se l'arra- la station était vide, et M. Doublé-
ciaient, et les kiosques de l'aris en clou était rué. Quant au docteur
vendaient même un nombre lrt Leroublard, il s'occupe en ce moment
agréable. Bref, c'était un triomphe dc faire reproduire son article par
venant s'ajouter aux triomphes pré- tous les journaux où il compte des
cédents de M. Doubleclou. amis,

Le docteur faisait le journal à lui
tout seul et y traitait aussi bien des
questions théâtrales que des questions COUAGS.
de médecine. C'était ainsi que, lors-
qu'une actrice de la troupe du Pullé-
eeux-les Bains ne l'accueillait pas Tout le monde devrait lire La fil.
avec une considération suffisamment le de arqîcritc que public actuele-
distinguée, il lui trempait tout de Ment le FEUILLETON ILLUSTRE ('est
suite une soupe à faire frémir. le plus bel ouvrage littéraire qui nt

Un matin, M. Doubleelou lut dans part au Canada jusqu'à ce jour. De-
"' L'Etoile de Pulléseux un éreinte- Mandez, gralis, un numéro échantil
ment formidable d'une " prima don- Ion à Morneau et Cie, Montréal.
na " qui avait débuté.la veille au
Casino, et avec laquelle il caressait
l'espoir d'êtro bientôt du dernier bien. Ce que le bohème connait le ieu

D'un bond, lo sévère Doubleelou c'est le bureau du Mont de-piété.
fut citez le docteur, et après une dis- C'est lui qui logetît au-dessus d'un
ceussion tempestueuse, lui flanquait bureau d'engagements a fait ce joli
ses huit jours. Le docteur les accepta mot. IJe suis au-dessus de nies
avec dinitL, et se rendit à l'iupei- l affairer. "

e. Reste à savoir s'il s'en souviendra.

Un fournisseur étant à sa maisoni
de campagne, alla chez le garde-chas-i A VENDRE
se, et lui demanda s'il avait des ca-
nards sauvages. I

" Non, monsieur. 1 Un coffrefort (safe) en très bon
-J'un vis pourtant voler hier paréat età des conditions excessivement

douzaines.
-Oh, monsieur, tous ceux qui vo- avantageuses.

lent ne sont pas pris. S'adresser aux bureau du Canard,

..- o. 8 Rue Ste Thérèse.
Toutes les dames qui souffrent de!

prostration nerveuse, on d'un dépla-
cement organique ; toutes celles qui - D N
éprouvent une faiblesse et une lassitu-
de générale, celle qui sont languissan- POUR LA GUERISON CERTAINE DE LA
tes le matin et dont l'appétit et le
sommeilsont irréguliers doivent avoir CONSTIPATION.

e sau Composé Végétal de Aucune autre maladie est aussi ire
1m. Ik amt r oi dan ce pays que lat Constip e

rioal, et aîucun asutre remè-de n'a é-gdf
-e cerCire Kincy ort eoni guert

m on. Quelle que soit la cause ce remed
Voyez l'annonce de la musique u la surmontera. e

bon marché sur notre quatrième page IléiTorroides. Cein pénible
l>ordnaîvant on pourra se procurer -st souvent compliquée de eonsttiln-
des romances valant 50 et 75 cents iiOn. Ktdney%Vortref OrCitleepnari;ttliîibttes eit gué-rit rapidement tonte, c
pour la modique somme de 10 cents. v -péces d'aemorroides, moinsque o

Cette Musique est imprimée sur pa- e aucun erret. l
pier fort et grand format. Demandez < I8 vous avez 'une ou l'autre de 0

lune copie. maladies
Nous publierons chaque semaine P S -F.yrVOluS E Dla PbarmacieusI

une roiance nouvelle.

Ilion n'égale le Diamond Dyes,
pour obtenir les plus belles nuances ;.
l'écarlate, le rouge cardinal, le vieil
or le bleu marin la brun foncé réus- Aubica
tissent également bien - couleur fa
shionable. 10 cents

Le précepteur d'un jeune Israélite,
donc les parents sont imtmenséuent
riches, demandait à son élève, il y a
quelques jours .

-Qu'est ce qu'une bonne action ?
L'enfant réfléchit un instant, puis

tout à coup:
-A je sais 1 C'est une action

du chemin de fer du Nord 1.

CATARRHE DE LA VESSIE.

Irritation piquante, inflammation
et toutes maladies des rognons et des
organes urinaires guéris par le, " Bu-
chtupaiba, " $1. Chiez les Droguistes.

Somumaire dlu nîuntîéro d'Octobre
MUSIQUE.
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A. FILIA'lREAI L'&t IF.,

.Kus .S'. c si Th.r:-& c, JTl tre

tIOITE
l .°u oC., .5 ccntinc pour ilu nluimîro E:han.

5TJ~B~U cOLIr~

LE C RAND

POUR RHUMATISME,
La Névralgie. Sciatique, Lumbago, le

Mal de Rcins, Douleurs do l'Estomec,
liGîttie. I'Esqjuinanci, Inflammation
lu UGiier, Enflures et Foulures, Bril-
hires. Eclhnudements. Douleurs générale
di Corps, et pour le M1al ice Dents,
d*( reilles, pour Pieds et Oreilles Glacés.
et piuitir toutes autres Douleurs et Maux.

Aucune préparnt.ion sur la terre est
égale à FlHuile St.. Jaeolh comme remède
exterine sain, certain, simple et hon
narché. Lessai enûte peu, seulement
la petite somme de 50 cents, et tou
eeux souffrants de douleurs peuvent
avoir une preuve positif du mérite qui
'ette médecine réclame.

is directions sont publiées dans onz
langue. différentes.

Venuie Par Tous Lsfi Droguistes Et Commer-
tants De MNdeelnes.

A. VO GELER &, CIE.
leittimuore.Mdte.. U.S.A.

Une femme remarquable mais non titrée.
(Du GLOax de laston.)

Mrussieurs Lu Edieurt:
Le portrait ci-dessus est une bonne ressem-

blance de Madame Lydia E. Pinklhlarn, le
Lyu asqui sian tons len autres Ciresi

iumainis, peut-être véritablemnent appele:
.L,'amle chérie de la remnie." comme quel-

Wi8 tisde soi; crrespondants se plaisent l,
itupeler. Eite se dC-voue IL son coeuvre atvec

ze.le;ette euvre qui est le risultLt d'une lois-
gue vie d'études. Elle est oltigée de garder
avecelle six damesassistantes. pour laiderà
re-poudlre ù, I liminen se eorres londanee qui

tiie nilaie diicari"tèr"e "spécial o exri-
'"nt l, joie caue-e par tege-titrison. liai
Composé v'gital east Une mMesie dont. la
tln est bonne et non mauvaise. J'en ai mi-
meme fait l'examen et je m'en suis satisit

& raison do ses merites IneantesiatîleF. Il
est recomntdé etprepcrlit par les meii leurs
médecins du pays. 'un dit: 'Il ]1git cois-
flue un chelnuie et épatrgne beaucoup de dou-
leurs. Il guérira entièrement la Iire forme
de descente de 'untérus. la iuetorrliée, la
menstruation irrguiliere et dtoutoureuse,
lons les dérangements de l'ovarie, t-intiai-
motin, Ies éjt"nche 't-nts, tots les dera-
geiuiett et les fatiblesses épitnières qui eit ré-
utaant ; et Il et. spoctaleiment préeeux

il l'époque (tu dingî,ite"t vie.lpétêtre <dois lotîtes- tee: pari dii rY-N,.
nie. et duine le vie et une vigueur nou-
v-c-les.

Il ntle% lt debilié, ta ,ttu.ostt-, rait. dis-
taraitre tout désir de sittuiuilats et r-elve ti

lai Wesse le l'estomc. I1 guerit leiilure, les
maux de rte, lit prost rat inn nerveuse, la de-
l'mlte genérale. trinsomnie, lncbee.t,'Intdigestionî.

L'habitude e marcher la t-le iassequ
enise de la douleur, de lia pesaunletr et Iu

aitl dans le los, est toujours guérie dédIntit-
veient par son usage.
"il aira ent tots teips et eni toutes circons-

latnces et hiarmioiie avec tes loisb qui galt-
verune t"e ysteie de lit ful'. °e.

Il ne coute que $t la bouteille on six bon-
icils pur $1 test 'vtd ar ltis le pia-
sauriensu. Tout avis requisi dtans cs en% Allé-
<iaux, et les noms de tous ceux dont li.san-
té a -té parfaitement rétablie par l'usage cu
Compos: v'égétal, peuvent Ctre obtenus etn
s'adressant a Mad. P., avec un timbre pour
ta réponse, tsa residence à Lynn Mess-

Pour les doutieurs des rognons clles l'un oit
l'atire sexe ce coip".é est. mna rival teat.
me te î,rouitd'abonidate t4oîetgnages.

1 Les Pultls teur te Fote, de Mnd lnk-
hamn," tilit tun écrivain, lsaît, tes mneilleures

it monde polr la guérison do la Constpa-
tioin, la constitution bilieuse et I en ourid-
sement dt foie. son Ptrineateur 'lu Sang
opére des merveilles dans sa ligne spelainle,
et promet bien d'égaler la popularito du
ComiosAG

Tousdoivent la -especter comme un ange
'le mouere <lent ta seule ambition est de faire
lut bien aux auitres.

hilindelphIe, Pa.

. r iueir e aîisr.t t'.<e mmaien:


